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CENTENAIRE DU CERCLE DES AMITIES INTERNATIONALES 
 

Mardi 6 octobre 2020 
 

Palais de l’Athénée 
 

ALLOCUTION DU PRESIDENT 
 
 
Excellences, 
Monsieur le Conseiller d’Etat, 
Monsieur le Conseiller administratif, 
Monsieur le Directeur de la Bibliothèque et Archives des Nations Unies à Genève, 
Monsieur le Directeur de Cabinet de l’Office des Nations Unies à Genève, 
Mesdames et Messieurs, 
 
Je vous souhaite la bienvenue et vous remercie de votre présence ce soir pour célébrer le centenaire 
du Cercle des Amitiés Internationales. 
 
Je tiens à saluer aussi la présence des représentants du Club Diplomatique de Genève, du Forum 
Suisse de Politique Internationale, de l’Institut des Hautes Etudes Internationales et du 
Développement et des Chambres de commerce et d’industrie de Genève et de Suisse Portugal. 
 
Le 12 0ctobre 1920 se tenait à Genève l’assemblée générale constitutive du Cercle de la Presse, 
aujourd’hui Cercle des Amitiés Internationales. 
 
On a dit que la Société des Nations avait été la marraine du Cercle, toute jeune marraine puisque sa 
première assemblée générale eut lieu à Genève le 15 novembre 1920. Le Cercle peut ainsi 
s’enorgueillir d’une généalogie multilatérale enviable. 
 
La composition du premier comité du Cercle témoigne de sa vocation première de représenter le 
monde de la presse : en tout premier lieu son Président Edouard Chapuisat, qui réussit à constituer 
un premier comité composé des représentants de toute la presse genevoise : La Tribune de Genève, 
La Suisse, le Courrier de Genève, l’Argus suisse et international de la Presse et naturellement le Journal 
de Genève. 
Robert de Traz, directeur de La Revue de Genève rejoindra ce comité en 1922. 
 
Edouard Chapuisat était, en dehors de sa qualité de directeur de journal, un éminent historien et un 
grand humaniste, qui correspondait avec de nombreuses personnalités politiques internationales. 
 
A cette occasion, je salue la présence ici ce soir des descendants d’Edouard Chapuisat, Madame 
Muriel Siki et les Professeurs Pierre et Denys Montandon. 
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« Nous maintiendrons », telle était la devise du Journal de Genève qui faisait dire à l’historien 
genevois Jean-Pierre Ferrier à l’occasion du propre centenaire du journal en 1920 : « Avoir maintenu 
pendant un siècle, quelle leçon de maintien ! » Cette devise peut être reprise par le Cercle des 
Amitiés internationales aujourd’hui. 
 
C’est un véritable compagnonnage qui s’est créé dès 1920 entre le Cercle et le Journal de Genève. 
Tous les événements du Cercle étaient annoncés et rapportés fidèlement dans ce journal. Le livret 
du Centenaire qui a été édité cette année et qui sera mis à votre disposition ce soir, en dresse le 
panorama.  
 
Le Cercle a pu tenir un rang aussi notoire dans la vie culturelle internationale grâce à son 
enracinement genevois, qui lui a permis d’être l’hôte de personnalités éminentes, de pas moins de 6 
Prix Nobel, de figures politiques, hauts fonctionnaires internationaux, académiciens, gens de lettres 
et artistes célèbres. 
 
Célébrer les 100 ans du Cercle au Palais de l’Athénée est aussi se souvenir que dans ces lieux 
prestigieux se réunit la conférence de 1863 qui présida à la création du Comité de secours aux Blessés 
qui deviendra le Comité international de la Croix-Rouge. 
 
Que sont les Amitiés internationales aujourd’hui ? Une société culturelle plus confidentielle peut-
être, mais néanmoins bien vivante. Je rends ainsi hommage aux conférenciers qui viennent animer 
les rencontres du Cercle, tous grands spécialistes de leur sujet. Je remercie également les membres 
et amis du Cercle qui soutiennent ses activités, sans oublier celles et ceux qui ont œuvré sans relâche 
au sein du Comité. 
 
Je n’oublie pas mes 24 prédécesseurs, ni les Rencontres du Lundi que le Cercle parraine depuis 1972 
et dont la présidente est parmi nous ce soir. 
 
Je tiens aussi à remercier chaleureusement la présence ce soir de Monsieur Stéphane Benoit-Godet, 
Rédacteur en chef du journal Le Temps et de Monsieur Melchior de Muralt un des pionniers de la 
finance durable et de l’entrepreneuriat équitable. 
 
En cette année 2020, je formule le vœu que le Cercle des Amitiés Internationales continue son œuvre 
de rapprochement entre la société internationale et la société genevoise, avec enthousiasme et 
créativité, élégance, rayonnement et dans un esprit constant de renouveau.   
                                                                         
 

Hervé Arot 


